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nne cure de
quatre semaines nous avons obtenu les 
succès les plus merveilleux dans des cas 
d’asthme et d’affi 
Prière de nous adresst 
fiance les descriptions d 
maladies en y adjoignant un timbre 
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Un a-i-irtimerit complu 
l>rix. Cliaquo artfc > -st ? 
le représeut-i s 
Repnrati
les règles de l'art chez

>1. Arthur Cushing,
bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laque le 
il dirigea l’ancienu- 
•' Cushing ” ur la rue Nicho
las vient d’ouvrir sur la rue 
Sussex, un salon de première 
classe,où il tiendra oujours des
hlIlvUI.IS !)K I* iKIlltS- 
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QLes passagers jxmr la Grande Breta 
Continent, quittant Montréal le 

matin arrivant à temps samedi 
prendre le vapeur destiné au transpo 
la malle, A Halifax.

L'attention des expéditeurs 
rectemcnt sur les graüdes facilités offt 
par le train pour lu transport de la deur ut 

îéral île toutes les marchandises à des- 
de Te

pour

se porte di-

gei
des Provinces de l'Est et

îr l’ex|K>rtation des 
expédiés aux ;hés de

ne aussi pu 
des produits 

j Europe.
Pour billets et informations concernant e 

et le passage s'adresser à 
G. XV. ROBISON, agent pour les passa

gers et le fret de l'Est, 136j Rue 
Saint-Jacques, Montréal 

E. KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

,T). POTTING ER,
Surintendant-Général 

Bureau du Chemin de Fer, X 
Moncton, N. B. 14 Nov., 1889./

La Route directe entre l'Ouest et tous Ica 
points du Bas du St. Laurent, de la Baie 
dea Chah ur.-i, province de Québec; ail. 
ai que le Nouwau-Brimawick, la No 
velle-Ecoaae, l'Ile du Prince Edouard, 
Cap Breton, les î’es de la Madvlein 
Terrvneuve.et St Pierre.

Les trains expiess quittent Montréal et 
Halifax, tous les ioura ('iiman 'hes exceptés) 
et ae rendent à destinai ion de tous ces 
joints, sans changement de chare, en 30

Les trains express de l’Intercolomal qui 
sont dans ecs directions sont brillam
ment éclairés par l’électrie 
la vapeur de la lo 
beaucoup d’avantages, 
reté aux voyageurs.

Les nouveaux et élégants trains .expi 
ceux do jour et ceux de nuit ie dirigent 
mêmes endroits,

ité et. chauffés par 
, Tout cela donne 
confort et de su-
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hi Peintres st su Public es Général
Tapisseries, Point-sres Huiles, etc.

Itrnmloi vitre*
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ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND!

JOHN SHEPHERD 
2Z7, Kim Kidruu, Ottawa
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ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

PUÏMÜX ET A GRAND MARCHE

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tousses PRIX, chez -------

HARRIS & CAMPBELL

Cette ancienne eu uunorable maison de meubles, d’Uttaw 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu'elle vend.

1(1 Four Ont de Redaction jar tout lcliat Argent Comptm

HARRIS & CAMPBELL
Coin îles rues O'Connor el Queen (Près de la rue Sparks)

Manufacture de Voitures
K/O’ST A.XjT5j

*•:

ï
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S. LEVEILLE
PROPR1ETURE.

Nous dédirons Informer le public que noue avone fait ’acquisition du poste d'affaires 
S D. THOMPSON, dans la branehe de Carrosserie, plus spécialement Voitures Légère», 
Sulkeyg, etc Etant arrivant de Ch'cago et des autre» ville» américaines nous avons puisé 
de grandes connaissances dans not état, non» somme» en mesure de garantir entière sati 
faction. Nos ouvriers sont tous des C'ivs habiles et travaillent sous notre directi 
uiatéi'aux employés -ont a ssl les meilleur» que l'on puisse se procurer et nos prix

Attention spéciale et prompte à toute» commandes, tel est te système qus non» mettons 
en pratique dans toutes les branches de répétions.

L
t rts-bas

56 RUE DALY ■ ■ 19 ET 21 RUE STEWART

UNIMENT GÉNEAU
36 ANS DE SUCCES

Topique 
remplaçai! I le 
Feu sans dou
leur ni chüto du 
poil. — Guérison 
rapide et sûre 
des Itoi te 
Foui h re», 

QEcarts, Molettes. Vessigons Eugorgo- 
jf menta desJambcs. Suros, Eparvins, eu.
TPhi'GÊNEAU, 275.Tue Si-tfonoré,Paris
0000€>040<* C7 OC>
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MALADIES DES ENFANTS

SIEC-TmRAIFORÏIODÉ
dfOUIMAULTlC^.PhmmimàPuU

Depuis ringt sonies Cl midlcsmsnt donne les 
résultats Ici plut remcrqusbhe dent Ici 

des nnftntl pour remplscer l'hull» 
morue ef II t.rop «n( scorbutique

orgemeat etIl est Murerai» «ontre Peog 
1’infl.i.umitioo de» glan.ln de cou. if* goonne» 
et iee diverse* éruption* de la pria, de la télé 
et .lu visage. Il eieiUl'app^lil, tonifie le* Utse» 
combat la pâleur et la mollesse des chairs et 
read anx enfinle leur vigueur et gaieté oatu- 
relles. C’est an admirable mé licaraent contre 
le» crofitM de lait et un excellent d -naratif

SANTAL de MIDY
Pharmao/tn A Paris

.sroWs asRu.s
les écoulements. Très efficace
iTrtn'r
«lue trouble».

■

FABRIQUE

Salle de ve
67 RUÎ

:

L Sont aussi agi 
pianos Chei 

et Haine 
orgues h

Grand aspo 
de seconde 
variant de B:

Condition de 
$10,00 par mois.

PIANOS I

ISS!
FABRICANT

j le ne
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Solution d Antipyrine
TROUETTEd©

CONTRE
Migraines, Maux tie Têfa Névralgie» 

Coliques, Asthme, Etnphyseine, Goutte 
Jllutmutisme, Sciatique et DOULEURS en général.

Avoir soin d'exiger l'AXTIFYKIXE de TROVETTE
Vente en Gros à P^rie, S. MAZIER, Pharm'ea, 254, bonld Voltaire

Deixï-italrp à Ottitu n : D' F X. VALADE.
Ed. MORIN & C*. A Montréal : LA VIOLA Québec : D' ETTE A NELSON

KT DANS TOVTRS LRS PRINCIPALES PHARMACIES
II

-1l>é<*i#-en.|- dlcisire t onee naiil 
le- lonrnanx

Article 1. Toute personne qui retire rég". 
lièrement un journal du bureau ee poste' 
qu’elle ait souscrit ou non, que de jou/na 
soit adressé à son nom ou à celui d’uu aut't 
est reçonsable du paiement.

Article 2. Toute personne qui renvoie nn 
journal est tenu de payer tous les arrrèages 
qu’elle doit sur l’abonnement, autrement 
l’éditeur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas l’abon 
né est tenu de payer en outre le prix de 
l’abonnement jusqu’au moment du paii 
' ’il ait retiré ou non le journal du h

VINAIGRES
VINSIGBERIE OE KINGSTON. 

A.. HA AT: 5c CI SI
MANUFACTURIERS

«•e Vie* Blaues. Cidres Malle et antre» 
VINAIGRES

Garantie Purs sous tous les Rapports, 
EN VESTE A OTTAWA; K

Article 3. Tout abonné peut être pour 
suivi pour abonnement dans le district on le 
journal est publié, lors même qu’il demeu 
rerait à des centaines de lieues de cet endroit ^ 

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
it de refuser un journal du bureau de 

de résidence et de lais- 
à l’ancienne 

une présomption et une 
d’intention de raude,

Par «on* le* ^Principaux Epicier*.

Dour L» Figaro, les Mains, la Peau et 
■ le Teint eu gonerul.

Crème de Miel 
et d’Amemte de Hinds, 

de Concombres et les Roses de Moloderma 
Un assoriiment comp'et et r 

tides de toilette ci-d 
nant d’ôtre reçu,

le fa
poste, ou de changer 
ser accumuler les 
adresse, constitue 
preuve prima facie

journaux

nouveau des ar- 
essus ve- 'jjTKHiTl RhKlK GkNTKALBR. A. FCORMICK 504 BCE RCNSEX

en faee de la me York. Habita d'hommee ei 
de femmes, nettoyé», teinta réparés et remlg 
à neuf Tapis de plauoa, de table, ri leaux 
de damas, bordure» de rideaux, etc-, nettoyée 
on teinta à la perfection. Plumes d'antru- 

selon V espèce prod ite, net-

BUANDERIE

CHIMISTE ET DROGUISTE

75-RUE SPA'ïKS-75
IIches teintes 
toyèes et frisées

I- $1

Prescription pour médecin» et famillee 
énarée» avec soin

nluation téléphoniqueHommn
Oa ne ae sert d’aucun procédé chimiq 

On se fie à l'habileté de notre main-d’eent 
Satisfaction garantie On va hercher et 
on délivre les ordres par toute la ville 
Les collets et les poignets 2 cents chacun.
33<. O-A-O-ITOlsr, l'rop.

604 rue SUSSEX devant la rue York.

ETABLISSEMENT DE TAILLEUR

Habillements de messieurs faits et répe- 
garantie.

A. DAOUST, tailleur,
No. 18 rne Nicholas, Ottawa.

rés. Satisfaction

P, S. Saccureale.au No 160, rue Malt'an 9 la H

Le plus Grand Assortiment
------DE-----

Montres, Horloges et Bijou
teries dans le cite, et une 
belle ligne de Joncs en Or 
solide pour Dames a $2,00, 
Des en Argent a 25 cents.

Toutes les Marchandises 
marquees en chiffres, 

üne visite est sollicitée.

tOMPAtiiUK D’ASSURANCE
— DU CANADA —

“ CITIZENS ”
FONDEE EN 1864

Bupkau Principal : Edifice de la Compa
gnie d’Assurance “ CITIZENS,” 181 
rue St. Jacques, Montréal.

DIRECTEURS :
Hon. J. J. C. Abbott, Sénateur, Président 

Andrew Allan, Ber., Vice-Président. 
Robert Àndereon, Ecr I Arthur Prévost,Ber 
Alp Desjardins, M. P. I J 0. Gravel, Ecr. 

H. Montagu Allan, Ecr.
William^Smllh, sec-très.

G. K. Hart, gérant généra*
CAP1TAl:S0UcÎÏÏt ; *1 009,800.1 "
Dépôt au gouvernement fédéral 122,840.1 
G, W SEGUIN, EDWARDS KINO 

Soulagent. Agent de villa.
Il hWH SPAHMi OTTAWÀi

1!|
Bijoutiers en gros et en détail .1
98 Rue Rideau 98L

A. & A. McMILLT /i

i

officier portait sur sa figure les 
afflictions profondes.

Du plus loin qu’il l’aperçut, 
M. d’Humbart se précipita au- 
devant de lui, t les deux hom
mes tombèrent dans les bras l uti 
de Vautre en pleurant.

Trop oppressées pour prononcer 
une parole et mu- par un même 
sentiment, i's se dirigèrent vers 
let chambre mortuaire.

M. Lefrançois r sta quelques 
minutes à genoux dans un- exta
se contemplative; puis, transfign 
ré par une virile resolution, il 
étendit la main sur le cercueil et 
prononça d’une voix nette et fer
me ces pirol s et ce se ment:

—Emilie, ma sœur bi n-aimé - 
tu aséfé pour moi une secondé 
mère, tu as fait de moi un hom 

Je jure que tu seras vengé!
M. d’ilumbart prenant la main 

de so i beau fère, la pressa éner- 
giquemimtet, tous les deux, ils se 
re tiré ri nt gravement

( i continuer )

naissance, il leur dit :
—-Mercis, meesi ur, m-‘rci.
Ils prirent au^sittP. congé de 

lui ainsi que le jug- et Gardel 
chacun d’ ux divertissement im
pressionné des scènes qui venaiet 
de se pa-ser.

Le juge lui était très p-rplexe 
pendant tout le temps qu’avaient 
duré les dernières opérations des 
médecins il était resté en tê e- 
à-tête avec M. d’Humbart ; il 
l’avait interrogé et pa< un irot 
suspect pas une hésitation ne 
lui avait échappé.

Une demi-h-ure après un con
seil était tenu de nouveau dans 
le cabinet du procureur impéri
al suj t du cnm-i du boulevard 
Mak-sherbes.

Le juge d’instruction résumant 
son récit par une n il xion qui ex 
primait une hésitation et un 
d -ute dit :

--Si M. d’Humbart est coupa
ble c’est un bien grand comédien

— Messier.rs ajoa-ta-il ne pré
cipitons rien

Nous avons la certitude que 
M d’Humb.rtne songe pa- à 
fuir. D’aileurs. Gardel le gar- 
d ra à vue jusqu’à ce qu’une dé
cision ait été prise. Ajournons 
jusqu’à demain.

Le convoi < st pour midi; peut, 
être nous révèlera-t-il quelque .
‘aeSnWait Pa- été consul- Ufl PiailO R UI1

té et il u’était pas fâché de se • i
réserver l’honneur d’une déuou- J3P1X lT10Cl6PGe

Bientôt on le renvoya « t il ne Pfïllï1 ülllQ —
se lit pas dire deux lois de de- -*• vvll JJlvlO dlll
S-Cherchez, ch r :he,. mew.-uv pleS information 

du côté de M. d’Humbart. Moi. ^ _
j’ui mon idée, bi .a justice sail g aQPBSSeP RU 
jam ais le dernier mot de cette
alf ire, c’est à la tiaint-Gaudens j „„„ _TTT1-
qu’ lie le devra. flO 105 COIN DES RUES

Gardel ajou'a tout bas, bien ;
bas, en lui-it ême: T7 1 i Tl 11 *AU Saint Gaudens... et YOPK Bi 8*816

ÂVENDRE

Vil
Cnsoigiianb 
■■ corps, eh

conveuableme 
acun peut joui; 

et atteindre uni 
.-tse. La plupart .le» 

lent <lu sang, c est

Ht 
C (1
heureuc 

maladies 
donc le de- 

m (l’eu 81U- 
ctionnement. A la suite

Le convoit de madame d'Hum 
bart était indiqué pour midipré

honne
vieilli'

lu plus aaevt
veiller
de reuherehea consciencieuses et grâce

L’afllueuc • était énorme dans 
l’appartement du boulevard 
M lesherb.s. Les memlires au 
cerclejjs’y étaient rendus presque 
tous, autant par curiosité que 
par sympathie pour leur collè-

à une longue expérience nous 
réussi à composer des remèdes 
à purifier et à f 
manière sût

le sang (
sü'-e, prompte, à l’abri de tou 

tes suites fâcheuses et à conserver à la 
circulation sa marche régulière. Notre 
méthode curative e 
excellente et a été

mime comme 
stinguée à plu- 

>ar des récompenses ho- 
ou» traitons toujours 

certaines

"di
Cette mort si soudaine cachait 

un mystère <ju«^ tout le monde 
espérait découvrir; ceux-là 
tout q ii avaient ass sté à 11 dio- 
cus-iori du cercle et naturelle
ment avaient depuis deux jours 
commenté de cent f tço s la mort 
violente de madame d’iiumbait.

Si l’espéranc1 de saisir dans 
ses regards les indice d’un trou
ble intérieur les avait ameues

sieurs reprises j 
noritiques. N 
aveu suc 
maladies

en outre les état
ladies de la peau, les plaies nié 
plus invétéré ;s, les dartres, la eh 
cheveux, la goutte et les rhumatismes, 
ainsi que toutes les maladies de femme. 
Par notre méthode spéciale nous 
nous sans difficultés le ver sol 
même chez les enfants, 
d’iule heure. A l’aide 
ges, confectionnés d 
le» plus nouveaux, e' 
ment topique les peu 
hernies arrivent à i 
mais assurée. Noua 
lettre confidentielle 
cription détailliAekla 
compagiiée d'uiAÿinlne 
ment pour la réponse.

Ofliciu “H

mercure)
provenant du sang corrompu, 
i suites d’habitudes secrètes, 

faiblesse, les

cèa (sans

re*
e'kla

dans le 
de nos b

space

S'apres les procédé» 
t grâce à un traite- 
-sonnes affectées de

ils furent r çus.
M. d’Humbirt faisait avec 

beaucoup de courage les triste 
honneurs de la dernière heure; 
m iis, comme cela arrive presque 
toujours en pareil cas, il ne re
connaissait presque personne 
parmi tous ces visiteurs qui pas
saient devant lui et qui lui adres 
saivnt leurs condoléa ice.

Pendant dte continuaient le 
défilé des indifférant il S) di
sait.

guérison lente 
acceptons Unite 

ant la des- 
imhulie et ac- 
d’affranehisse-

lygiea” à Hambourg I. 
(Allemagne.)

^ionten
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CHEMIN DE FER

Pourquoi Viendel n’est-il pas I 
ici? C’est bien extraordinaire. Il 
faut qu’un malheur l’ait frappé, 
lui aus-i....... Il ma suivi pas à

P

pas d .puis huit ans; il ne m’a ‘‘f * H A *T| * N |"|P’’
pis quitté un seul jour pour aiu- uHIIHUfI H l L.n$l l IV
si dns pendant ma prospérité.... 
Non Veindel ne peut pas m’a
bandonner au jour du ma heur... 
Et cependant'...

Le fiat des visiteurs montâ t 
toujour; M. d’Humbart soutenait 
énergiquement le choc; mais so i 
regard impati nt passait par-des
sus les tètes et scrutait anxieu
sement l'avenue.

— Et Lefrançois qui n’arrive 
pas, murmurait-il.

Le malheureux mari attendait 
avec une impatience bi n natu- 
r lie M. Lefrançois, sou beau-

NOUVE.VV SERVICE RAPIDE
ET

LA VOIE LA PLUS COURTE

Les cou vois pm front de In gars île rue Klgin 
comme finit

9.00 A. M. ÏÏÏIS
qu'à ('Assotmau et Alexandria entre Ottawa 
et le Coteau, arrive à Montréal à 12.15, se 
reliant avec le trains du Grand Tronc pour 
l’Est et le Sud Est.

XPRESS DK MONT- 
le n arrêtant 

itre Otta- 
toir, et ar-

5.00 P. M. ilKAL
qu'à Cassclman et à Alexandria ei 
wa et le Côteau, a un char refect

à 8.20, se reliant aux trains 
ont Central et du Grand Tronc 
$ les pointa à l’Est

SS
rive a Montréal 
du Verrai 
pour tous

M. Lefrançois était lieutenant 
dans un regimen*, de ligne en 
garnison au Havre.

Excellant soldat véritable type 
d’honue.ir et de bravoure admira 
blement noté dans l'armée M, 
Lefrançois aurait pu à la rigueur 
être4a Paris la veil à dix heure 
du soir ou minuit,

L’F.X PRESS 1 >E BOSTON 
. et NEW-YORK (passant 

par le Coteau et le nouveau pont en aricr ) 
pour Rouses Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tous les points an sud, avec 
chars dortoirs depuis Ottawa jusquà Boston 
et New-Y ork, i Ve troin arrête à toutes les 
stations entre Ottawa et Rouses l'oint.)

1.35 P. M.

Malgré tout s >n désir d’arriver 
pmmp >meut au reçu do la fata* 
le dépêche, M. 1 efrançjis n’avait 
pu prendre que letr îin du matin. 
Les militaires ne font p s ce 
qu’ils v.-ulent et la discipline est 
intl xible. Jamais on ne refuse 
une permission dans une circons 
tance grave, surtout Lorsqu’il 
sagit d’un deuil de famille, mais 
eue >re faut-il l’obtenir hiérar
chiquement.

A midi un quirt, M Lefran 
çois par t enfin

Il était eu costume militaire, 
fc’oa arrivé • produisit une vi

ve impression sur le» assistants; 
on n’ass icie pas d’habitude des 
brillantes épaulettes avec l’ex- 
piessiou J* lxdfriilaur et le jecmj

TRAIN LOCAL6.15 A. M.
tcau, et ae reliant au Côteau 
l Tronc pour tous le» points à

des billets, les lits et tous 
înimtsen s’adressant au bureau des 

Sjiurks, bloc de l'hvtel Rus

les :
tawa et le Cù 
avec le ( 1 rain

On se procure 
renséignfi 
billets, 24 
sel, ou à la gare.
E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH

général de» 
assagera

Surintendant Général

Ottawa, 3 mars 1890.

RO HINSON & C1E
ORAINÉTII RH et FLEUR 1ST

Marchands de toute emenee*. lardinlér 
et potaxèree, b >u jne : de fleurs, plantes 
• ouïes sorte» d'ouvra t en fleurs pour oSr 
m -i' s de mariage O i nterremeat, uue ftp

li U m. nidti , (iHttSii Oui

LB SAN AD A MARDI U MARS I8i 0 Publié

docteurs.
Avant de faire une incisio 1, 

ils prièrent M 
se retirer; le juge et Gardel l’en 
traînèrent dans le r-alon où il 
tomba évanoui sur une cau
seuse.

médecins opèrent rapide
ment; avec une sûreté de main 
remarquable et une extraordiuai 
re dextérité, ils ouvraient ce b au 
corps qui n’avait rieri perdu de 
l’ampleur et de la grâce de sus 
form s.

Mais il fallait ail -r jusqu’au 
but marqué pir le justice e* de 
dét rminer l’hi’ure du crime.

C’est par l’analyse de l’e.stomac 
qu’on arrive; l'état des^ aliments 
, ht un témoin irrécusable dont 
la médecine recueille la dépo
sition.

L- s médecins furent bientôt 
convaincu que Mme d’Humbart 
avait été assassinée quatr. heures 
et demie environ après son dé
jeuner.

Il s’agissait de savoir à quel
le heure avait été pris ce repas.

L’un des docteurs abandonna 
un instant son collègue et re:our 
na auprès du juge.

tin se retirant delà pièce où le 
eadavr de sa femme allait être 
soumis à l’autopsie, M. d’Hurn- 
1 art avait eu une sy icope, sui
vie d’un assoupissement produit 
par la fatigue et qui durait eneo-
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Un se garda bien de le faire reve 
nir mieux valait 
qu’il restât dansl’ignorance. On 
le laissa sur le canapé du salon 
sous la surveillance de Gardel 
et on passa dans le cabinet.

Le médecin fit verbalement 
un rapport t omu. aire l’opé»ation.

Li online fut mandée.
A quelle heure lui demanda, 

m avez vous se vi le déjeuner?
— A midi comme d'h ibitudo.
— De quoi se composait-il?
— De côtelette de veau en pa

pillotes et d’une omekùte auxro-

au con'r m

M. d’Humbart comprit à de
mi mot.

»— Les docteurs ne tardèrent pas
nccomjmgnésdu rnéde-Larumç^état iviï.

Ce dernieT n’avait qu’un bulle- 
mi sion lut vitetin a signer sa 

remplie A vaut dele retirer il dit 
messietvs le font toucomme ces 

jours que la famille pouvait ré
gler désormais
le service delà défunte.......
— J’ai fixé l’enterremet t demain 
h midi et à moins que la justice

a sa convenance
gnons.

—Pas de liors-d’œuY r s
— Pardon, beurre et radis.
—Parfait; merci mon enfant, 

vous pouvez vous retirer.
— La constatai ion est de t us 

points exac e reprit le médecin 
quand Léontine fut parte. Mme 
d’Humbar avait mangé b -aucoup 
d • radis mets très lourd ; la Ji- 
gi-<t on éiuit loind’être terminée.

Nous pouvons aflimer que 1 
crime a été commis quatre heures 
ou quatre heures et demie nu 
plus après le repas.

—Tout st bien grave ; dit le 
juge à mi-voix. La science es 
d’ac ord avec les autres données 
de Pin format ion poiu déterminer
l’heure....... entre quttre heures
ou quatre heures et demie et

ju-tice ne s y opjioso.
— Nullement dit le juge.
Les médecins b g’stes appron- 

M d’Humbartraient du gest 
donna l’ordre à s n Y'alet d* 
chambre d’aller p.endie les der
nière disp sition.

Il sétait en effet ménagé des 
inteligences av-.c le valet de 
chambrée î ilavaitlieu de léser n 

11 avait jugé 
“ (Jet homme aime l’argent 

et n’est pas dévoué à

Julre sures

sou mai.
tre

M. d’Humbart sur l’invitation 
du juge d’instruction conduisit 
les médecins à la chambre de sa
iemme.

L s sœurs de charité qui se re-
levaientde deux heures en deux | cinq heures...........
heures priaient. | -u- d’Humbart dormait toujours

Mme de Saint-Gaudens allais| Lee circonstances étaient trop 
sêe sur elle-mê u -s sanglotait. | graves pour qu on respealàt plus 
Pour la premier ■ fois depuis dix longtemps sou sommeil et ou le 

neut-ètre, cette femme était r veil a. . .. .
h u revenant a ia vie réelle, il 

fut d’abord tout étonné et com
me étourdi de voir tant d’incon
nus chez lui.

Mais la u.émoire lui n vint 
ussitôt et s’adresssant au doc-

a is, 
unue.

Rien n’avait é é dérangé. Des 
vierges «n graiidnmnbre biû 
Plient ont ur du lit, et leur clar
té tremblotante donnait a cette]
chambre luxueusement et co
quette meublée, un aspret fantas leur

— Oh ! mon Dieu 
pauvre femme ! Qu’eu avez vous 
fait !

tl(«ue' , , ,La tète marmoreeLne de la 
morte eiv adré par ses magnifique 
cheveux châtains, ressortait corn- 

figure de marbre blanc 
plaqué sur un médaillon de bois 
des îles.

M. d’Humbart qui ne voulait 
pas révéler à la justice les divi* 

intestines de sa 1 tmille, 
eût le courage, de se pencher 
vers cette 1 maie et de lui dire:

— Ma sœur .......  relevez-vous
La justice vient remp ir

bien pénible pour nous 
Les docteurs ...

— Nous avons rempli un bien
pénible devoir monsieur...........

— Et ï
- La justice sait maintenant 

ce qu’elle devait connaître.
Et M. d’Humbart tondit en

me une

larmes.
Le juge d’instruction n’avait 

pas perdu un seul des 
vement de M. d’Humbart

Il avait observe son sttiiud^, 
ses gestes, ses regards.

Les moindres contractions de 
ses traits il les avait n fiées.

Il était émervelté do son sang
froid de ’l'expression de sa dou
leur de la précision de ces ré- 
de la franchises de ses explica- 

C’était à n’y rien comprendre 
à désespérer de rendre évidente 
sa culpabilité qui semblait si 
resortir des faits acquis à l’en
quête judiciaire.

Sur un signe du juge le m dé 
alla retrouver son collè-

mission 
mais nécesaire

Il n’en pu dite davantage et 
fondit eu larmes.

Mme de Saiut-Cnud ns avait
comj) is.

Elle leva sur sou beau-frère ses 
yeux rougis par la fièvre mais 
secs.

Elle ne lui dit pas un mot. 
S’étant redressée de manière à 

trouver en face de sane j-as se 
sœur elle parcourut du regard 
l’assastancô et se retira.

M. d’Humbart la suivit bien 
décidés cette fois à la lore r; de 

Mme de Saint

cm
gue

Ce qu’ils avaient détruit il 
fallait le rétab ir.

La tête de la victime n’a
vait pas été touchée : à l’aide d - 
bandes de|to le le corp fut c >mpri 
mé* emmailloté, et pour ainsi 
dire reconstitué.

Quand ces préparatifs furent 
terminés, on rapporta sur le lit 
ce cadavre qui n'avait rien de 
répugnant et les médecins al
lé-eut chercher M. d’Hum
bart.

quitter la place 
Gaudens lui évita cette peine: el
le se dirigea ver? la porte ; se vo
yant suivi elle se redressa fré 

e de colère et. de haine, et 
foudroya du regard le malheu
reux mari de sa sœur

Celui-ci revint auprès des mé
decins qui prenaient déjà leurs 
dispositions pour accomplir leur 
mandat.

U ie table fut dressée dans 
le cabinet £ d> .toilette 
l’inclina le mieux qu’on put, d ; 
manière à figurer un m irbre de 
dissection.

Le cadavre y fut porté et exa
miné à nouveau.

La petite plaie fait-* au cou par 
stylet s’etait îefermée et ne lais
sait plus qu’une trace bleu
âtre.

rnissan

Celui-ci hésitait maintenant. 
— Ne craignez rien, monsieur 

dit l’un deux ; la science sait

On

obligé de fair.*.
M. dHunîbatt arrivé près 

lit où elle semblait reposer 
pencha sur la Kite de sa fer 
et la couvrit de baisers.

Se tournant vers les médé 
il leur tendit ies mains et i 
l’émotiod dVn< véritable ré

Ce n’était pas là que devaient
port r les investigatiéne des

V

/ "
I

U
 N

R V
IN

1TF. EST SO
I.Ï.I<TTFF

?s
 b

-°
 

7

U
N

E V
IS

! t
’E

j E
ST

 »
«L

U
M

iH
FU

B

x

X
t

«S
J

m
m

aa
ou

m
m

am
m

m
m

m
"*

**
*

r :m

•y


